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GAZETTE = VARSOVIE 


DU MERCREDI 


De Petersbourg 7 Janvier, 
QAR eft arrivé ici, depuis quelque- 
Sg ig tems, un Seigneur Ecoffois, por- 
Hos tant le nom de Lord Elchin. 
Son fejour a donné lieu de former des 
conjeétures fur les motifs qui Font at- 
tiré en ce païs; mais après les avoir ap- 
profondis, on a trouvé, que le feul défir 
de voir cette Cour avoit occafionné fa 
venuë. Le public a aufli fait attenti- 
on au séjour d’un Gentilhomme Hano- 
vrien, nommé le Baron de Stambke, qui 
aété envoyé ici par la Régnce d’Ha- 
novre, chargé de quelques Commiilions 
relatives à la fituation des affaires de 
cet Eleétorat; mais on n’apprend pas, 
que ce Gentilhomme ait fait du progrès 
dans l’objet de fa miffion 

De Berlin: le 26. Janvier. 

Les ordres aïant été donnés de lever 
des recruës pendant l'hiver, on eft occupé 
aétuellement à cette levée, On fait 
Monter à 40. mille, le nombre de celles 
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que les Etats-Eleétoraux & la Pomera- 
nie devront fournir, mais Berlin en eft 
excepté. Le Corps de Huffards Pruffi- 
ens aïant rendu de bons fervices pendant 
la guerre, le Roi a donné ordre de Pau- 
gmenter de 20. Efcadrons. Enfin, tou- 
tes les mefures fe prennent avec la plus 
grande célérité, pour aflembler au mois 

"Avril prochain, 4. Armées, favoir, une 
en Silefie, une en Prufle, une en Pome- 
ranie, & une dans Weftphalie. Si PAr- 
mée de Pomeranie eft renduë: inutile, 
foit par quelque négociation, ou 
par la retraite des Suedois, on profitera 
de cette circonftance pour rendre l’Ar- 
mée de Weftphalie d'autant plus con. 
fiderable. : Le Roi eft déterminé à faire 
les plus grands efforts, s’il fe trouve o- 
bligé de continuer la guerre. S. M. 
préferera toûjours la paix, dès-qu’on 
propolera de la rétablir à des conditions 
rafonnables, & que les anciens Traitez 
düëément renouvellés & confirmés, fe- 


ront pofés pour bafe de cette paix; que 
les intérêts de fes Alliés y feront ména- 
gés; & que la füreté de l’Empire.fèra 
mife à labri d'atteinte de la part des 
Armées étrangères, Xc. 

Les nouvelles du Quartier-Gé- 
néral à Greifswalde annoncent, que 
le 18. de ce mois Stralfund fut in- 
veftie de toutes parts. Elle a une Gar- 
nifon de 6000. hommes d’Infanterie, & 
600. de Cavalerie; le refte de l’Armée 
Suedoife a été cantohnée dans l’Ifle de 
Rugen. Dans Stralfund il y a déjà une 
difette de farine, de biérre,& de fourage; 
c’eft pourquoi l’on a commencé* à tuer 
les chevaux des Equipages. La defer- 
tion de tette Garnifon eft grande, & ils 
viennent ici par douzaine 

De Vienne; le 24. Fanvier. 

Le Landgrave de Heñe-Caffel perfiftant 
dans fon refus de fournir à l’Armée 
d’Exécution fon Contingent, le Con- 
feil Aulique de l’Empire a donné un 
nouveau  Conclufum contre ce Prince, 
& fuivant toutes les apparences dans 


deux mois on procédera à l’Execution. 
De Copenhague: le 10, Fanvier. 

Mr. Titley, Miniftre du Roi de la 
Grande-Bretagne, a reçû des dépêches de 
Londres, qu’il a communiquées au Roi. 
Elles ont rapport, dit-on, à quelques 
propofitions & arrangemens d’importan- 


ce. Il s’eft tenu un Confeil à cette oc- 
cafion, mais dont le refultat n’eft point 
connu, Le Préfident Ogier .Ambafña- 
deur de France, a eu aufli quelques au- 
diences particulieres du Roi, & Pon a 
remarqué, que ce Miniftre en étoit forti 
très-fatisfait. Ila dépéché ces jours-ci 
un Courier pour Verfailles 
De Hildefheim, le 13. Fanvier. 

On afsûre, que la Cour de Danne- 
marck, propofe un nouveau Traité de 
Neutralité, en vertu duquel les Hanno- 


vriens, & toutes.les Troupes, qui com- 
pofent leur Armée, s’engageront de ne 
pas fervir de 2. ans contre la France & 
fes Alliés, à la condition, que les Fran- 
çois évacueront tout le Païs au delà du 
Wefer. Mais cela merite confirma- 
tion. 
De Cologne) le. 10. Janvier. 

M. le Comte de Maillebois, Lieute- 
nant - Général des Armées du Roi T, 
C., qui étoit parti pour aller faire un 
tour à Paris, a rencontré un Courier 
entre Tirlemont & Louvain, qui lui, a 
apporté l’ordre de retourner en droiture 
à PArmée, ce que ce Seigneur a éxé- 
çuté, 

De Londres, le 12, Fanvier, 

On a recû ici dernierement dela Haye, 
la réponfe des Etats-Généraux au Mé- 
moire qui leur fut remis il y aquel- 
que tems, au fujet de l’occupation d'O- 
ftende & de Nieuport par les Trou- 
pes Françoifes, Il paroit par cette ré- 
ponfe, que le L.H.P.ne confidérent point 
le Traité d’Utrecht comme applicable au 
cas exprimé dans ce Mémoire, attendu 
que ces Villes ne doivent être regar- 
dées que comme occupées pour un tems, 
& non comme aiant, été venduës, ou 
données en échange, ou cédées de quelque 
autre manicre. 

On parle d’une nouvelle Quadruple 
Alliance.Ce qu’il y a de plus certtain,eft, 
que l’on'tache d'engager la Cour Otto- 
mane à profiter de la conjonéture, pen- 
dant que les Miniftres des Cours de 
Vienne, de Petersbourg, & de Verfailles à 
Conftantineple, ne s’endorment point 
de leur côté, 

Les dernieres lettres de la Jamaïque 
confirment, que les Efpagnols ont chafsé 
les Anglois de tous leurs Etabliffemens 
dans la Baye d'Honduras, fait prifon- 
nieres ies Troupes qui y étoient, & que 


quelques Vaiffeaux leur ont echapé 
avec beaucoup de peine. Cette façon 
d’agir des . Efpagnols pourroit bien cau- 
fer une Guerre avec nous, 
De Hambourg, le 21, Fanvier 

On areçû avis de la Pomeranie-Sue- 
doife, que le Comte de Rofen, Sena- 
teur & Gouverneut-Geénéral du Grand- 
Duché de Finlande, étoit arrivé de 
Stockholm à Stralfund, & avoit pris 
le Commandement de cette Provin- 
ce & celui de l'Armée Suedoife, à la pla- 
ce.du Feld-Marechal Baron Ungern de 


Sternberg,. qui, ainfi que le Général : 


Lieven, eft retourné à Stockho!m. 

Le 23, Fanv:. M. de Rochemont, ci- 
devant Capitaine au Regiment de Vo- 
lontaires étrangers au fervice de Fran- 
ce, elt parti d'ici pour Breilau, pour 


occuper la Charge avantageufe que $. 
M. le Roi de Pruffé lui a accordé, Cet 
Officier eft le même qui a fait la Campa 
gne derniere en qualité de Volontaire 
dans le Corps de Dragons de Fifcher. 


De la Baffè- Elbe le 24. Fanvier. 

Nous fommes convaincûs, que les 
Contributions exigées par la Generalité 
Pruffienne dans le Duché de Mecklen- 
bourg, non compris les livraifons de 
Grain,montent à deux Millions & demi 
d’Ecus,dont le Domaîne de ce Duché a dû 
fournir une moitié, l’autre la Nobleffe 
& les Villes. 

Nous apprenons de Brême, que les 
François font continuellement rompre 
les glaces des fofiés de cette Ville. Ils 
fe fervent à cet effet des foldats qui appar- 
tiennent à cette Capitale. . Les Portes 
qui étoient encore gardées par les Trou- 
pes de cette Garnifon & par les Bour- 
gcois, font à préfent occupées par les 
François. Les lettres du 2r. ajoutent, 
que la veille l’on avoit conclu, qu'outre 
les so00. hommes de Garnilon Fran- 


-çoife, l’on y feroit entrer deux Ré- 


gimens pour la renforcer. Il y a dans 
les Fauxbourgs une femblable quantité 
de Troupes ; Ils obfervent une exaête 
difcipline, & fe tiennent fort {ur leurs 
gardes. 

De Paris le 14. Fanvier. 

Malgré les propofitions de Paix faites : 
par S. M. le Roi de Prufle'à la Cour de 
Vienne & une autre Cour Alliée, S. M. 
T.C.ainfi que S.M. I. & R l'ont rejettée 
entiérement, Le Roi non feulement 
fait les difpofitions neceffaires pour agir 
la Campagne prochaine avec vigueur 
mais auff S. M: fe flate qu’elle viendra 
à bout de metre fin à cette guerre, & de 
remettre S.M. le Roi de Pologne Ele- 
cteur de Saxe en poffeffion de fes Etats. 

De Francfort, le 16, Fanwier. 

La levée des recruës, pour rendre com- 
plets les Regimens qui compolent PAr- 
mée de l’Empire, s’eft faite avec affez 
de fuccès ‘dans les différens Cercles ; 
mais une grande partie de ces recruës 
témoigne quelque repugnance d’aller 
fervir en Bobeme; où l’on prétend'que 
cette Armée doit marcher. On efpére 
néanmoins, de leur faire entendre raifon 
à cet égard. 

De Leide, le 19. Fanvier. 

Les Lettres de Copenhague, dont les 
dernières font du 73. de ce mois, ne par- 
lent d'aucun arange ment, qui annonce 
la marche des Troupes de Daremarck : 
Il wy étoit encore queftion que de quel- 
ques Caiffons, auxquels on travailloit par 
ordre du Roi, & qui devoient être prêts 
au plus tard vers le commencement du 
mois d'Avril prochain. On achetoit 
d’ailleurs dans les Etats de S- Majefté la 
viande falée, dont on aura béfoin pour 
lapprovifionnement de l'Efcadre, qui fe 
mettra en mer au printems, ainfi que ce- 
la s’eft pratiqué deux ans de fuite. 


De la Haye, le 10. Fanvier, 

M. le Comted’Affry, Miniftre Pleni- 
potentiaire du Roi T. C. a préfenté ces 
jours derniers aux Etats Généraux un 
Memoire qui fest de reponfe à deux Re- 
{olutions de L. H. P. 

Il s’agit d’abord de celle qui concerne 
les Argents arrétés depuis quelque tems 
à Ofnabruck;& la réponfe de M. le Com- 
te d'Affrpeft conforme au contenu de la 
lettre de M. l’Abbé Comte de Bernis que 
Pon a déjà rapportée. 

Il eft enfuite queftion de repondre à 
cequia été communiqué à M. d’ Affry 
au fujet dé cequiregarde les Capitaux 
placés fur Of: Frife par les Hollandoss ; 
le Miniftre de S. M. T. C, s’enonce là- 
deflus en ces termes: 

„Sur le compte, que j'ay rendu au 
„Roi mon Maître de ce qui nous å été 
wcommuniqué à M. le Baron de Rei- 
,féhach & à moi dans une Conférence, 
fur ce qui regarde les Capitaux placés 
,jur P Of-Frife par les Hollandois, & 
fur le payement tant de ces Capitaux, 
„que de ces interêts, il mef ordonné 
„de dire à V. H. P., que S. M. fe con- 
„certera fur cela avec la Cour de Vienne, 
,& de leur donner (en attendant une 
reponfe catégorique fur ce fujet) les 


Avertiffement. 
M. Mitzler depuis quelques mois, 


»affürances les plus précifes de la difpo- 
s fition fincére, dans laquelle le Roi per- 
»feverera invariablement, de ne pas fouf- 
„frir, que de la part de fes Troupes il 
„Oit caufé de plus léger préjudice aux 
sfujets de la Republique, ni {ur Parti- 
cle, dont il s’agit, nien quoi que ce 
„puife être. 

Les Etats d'Hollande fe font fait lire 
la Requête du Confeil d'Etat, qui re- 
pond parfaitement au Syftéme de Neu: 
tralité, qu’ils ont embraflé: L'H. P. 
lexamineront cette fémaine, pour don- 
nér leur refolution la-deffus. L'Armée 
de France a tiré des Pays nouvellement 
conquis, tant en vivres, qu'en fourages 
& argent monnoyé, quelques, Millions: 
de Florins d'Allemagne. 


De Varfovie le 4. Fevrier. 

M. Dunant Secretaire de Legation de 

M.Keith Miniftre Plenipotentaire de S.M. 

rit: à Petersbourg, eft arrivé ici lundi 
dernier avec les Equipages de ce Miniftre, 
qu’on attend ici inceffament. 

Le bruit commun, que la pefte aflige 
la Ville de Breslau, femble meriter confir. 
mation, vů qu’il weft pas vrailemblable 
qu’un tel fleau fe faffe reffentir dans la 
plus rigoureufe faifon de l’Année. 


Comme on ne pouvoit pas avoir le Baume Vulneraire de 
& qu'on aicru pour cette raifon qu’on ne pour- 


roit plus lavoir du tout, l’on avertit le Public qu’il n’a pas manqué par d'autre 
raifon, que parce que l’Auteur ne peut pas toujours en preparer autant, qu’on iui 


en demande. 


Mais à préfent ce Beaume connu par fes éffets, fe trouve de nouveau 


chez fon Inventeur M.leConfeilier Doéteur Mitzler de Kolof dans la Ruë de Bierre, 
auquel il joint gratis la Defcription de fon ufage & de fes vertus. 
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De Madrids le 29, Decembre. 
e Roy vient de nômmer D. François de Pineda, Commiffaire Ordonna- 
EL teur, Intendant de fes Armées. On augmente les Troupes ; on fait venir 
des Matelots de Naples & de Génes, excellents Marins, furtout ces der- 
niers. NÜtre Marine eft dans l’état le plus floriffant. Nos droits font foûtenus 
en Amerique avec toute la hauteur, qui appartient aux juftes droits de nôtre 
Couronne. 

L’Efcadre de M. de la Cluë n’a pas encore pañlé le Detroit de Gibraltar. 
Elle a été obligée par une fuite de vents très contraires de relàcher à Carthagéne. 
Les Vaiffeaux Anglis qui font dans ces environs, ont auffi efluié de mauvais 
coups de vent. Ces Vaifleaux ne font qu’au nombre de cing. 

Quoi-que nôtre Cour & celle de Londres continuënt d’entretenir enfemble 
la paix & laïcorrefpondance établie entre-elles par rapport au commerce de 
leurs fujets refpe&if, on ne laiffe pas de ce côté-ci d’en agir ferieufement en 
Amerique; En ne permettant point aux Anglois de former aucun établiffement 
dans les lieux de la dependance de cette Couronne aux Indes-Orientaless & en 
les empêchant furtout de venir couper du bois propre à la teinture dans les Forêts 
qui bordent le Golfe de Campêche. I1 eft paffé en maxime préfentement de ne 
plus porter de plaintes fur les entrepriles qui fe commettent à ce fujet, mais de 
fuivre une voye plus abrégée, en faifant prifonniers les Anglois que l’on trouve 
fur les bords de ce Golfe, & de faifir leurs Vaifleaux f l’on peut réüffir à lés 
prendre. Ils font cenfez dès-lors de bonne prife, fans être fujets à aucune récla- 
mation, ainfi qu'il'eft déjà arrivé plufieurs fois depuis la conclufon de la Paix 
Aix-la-Chapelle. 

De Napless le 31. Decembre, Tl eft ericore arrivé tout récemment un 
Exprès de Madrid, dont les Dépêches ont donné lien à la tenuë de quelques 
Confeils ; mais on n’en peut rien Pénêtrer. On a feulement obfervé, que l’on 
expedia hier des ordres à tous les Officiers abfens de leurs Régimens, de les 
rejoindre dans lPefpace de 20. jours. Quant à nôtre Marine, elle eft en très 
bon état & prête à rendre férvice au prémier avertiflement. 

De Vienne, le 25. Fanvier. Le Feld-Maréchal Comte de Daun eft ar- 
rivé aujourd? hui de l’Armée en cette Capitale. 

M. le Marquis de Jille Lieutenant - Général qui commande à Griz & 
dans les environs, f’apperçût le 15. vers une heure après midi, que les Ennemis 
P cbranloient au nombre de 1800 hemmes d’ Infanterie & de 2300 hommes de 
Cavalerie & Houffars : leur Avant-Garde qui venoit de Schmiromitz P avança 
Jusques à une metairie dont elle {? empara d’abord: Le refte des Pruffiens, qui 
T’ etoient formé {ur la montagne, la defcendit en même tems, & tous atta- 
querent enfemble une Brafferie qui eft en deçà de la Mora’ au bas de-la mon- 
tagne & qui ferme de ce coté là l'entrée de Gräx 3 ils étoient protegés par 


PArtillerie qu’ils avoient NG en arriere fur la hauteur & qui foudroyoit le 
front de l’attaque. Dès que M. de Mille avoit vû PEnnemi f° ébraniér, il avoit 
fait ordonner à M. de Sémefoon Colonel de foutenir la Brafferie dont on vient de 
parler. Cet Officier.fit en con‘equence prendre pofte dans le jardin qui eft aù def- 
fus de cette même Braflerie : il y. plaça du Canon, & l’on Pen {ervit fi à propos, 
qu'après une attaque qui dura près d’une heure & demie, les Praffiens furent 
forcés de prendre la fuite & de regagner la montagne, ce qu'ils firent avec tant 
de confufion & de précipitation, qu’ils abandonnérent leurs morts & leurs blef- 
fs ; ils avoient cependant deja fait transporter pendant PAëtion un grand nom- 
bre de ces derniers fur 36 trainaux quiavoient été ramaflés dans Lunkomite. & 
Schmironitz, On a aid fait fur les Ennemis plufieurs Brifonniers, parni lesquels 
deux Officiers; & leur perte monte certainement à près de 400 hommes morts ou 
bleflés ; de notre coté nous avons eñ 8. morts & 31r bleffés. 

Les Pruffiens étoient parti de Troppau, à 6 heures du matiit ils ny font 
rentrés. qu’à 8. heures du foir, & ils n’avoient laiffé dans -cette ville qu’envron 
200 hommes. L’Artillerie qu’ils avoient. avec eux confiftoit en pieces de 12. 
4. de 6. deux d’une Liv. & 2 Obufiers de 25. -On les a pourfuivis autant qu’il 
a été poñfible, & Ton a augmenté ‘en les harcellant la confufion qui déjà regnoit 
parmi eux, & on leur a encore tué ou bleffé une trentaine d'hommes. Une: de 
leurs pieces de’12, Liv. a été demontée, mais elle étoit trop.près de la montagne 
où ils fe font retirés, & trop foutenué par le refte de l’Artillerie; pour qu'on ait pû 
s’en emparer. L’Officier & le Soldat ont temoigné dans cette occafion toute la 
valeur, & tout le zêle imaginable ; & M, le Colonel de Simbfhon, seft fur tou: 
comporté avec une grande diftinétion. On a appris le lendemain de cette affaire, 
que les Ennemis avoient encore conduit à Troppau plufieurs traineaux chargés de 
bleffés outre les 36. traineaux dont on a parlé, & que la Cavalerie en a emporté 
plufieurs autres, & même quelques morts. 

Sa Majefté a fait la promotion fuivante des Officiers Généraux : 

Généraux d?’ Infanterie, Andlau, Puebla, Clerici, de Böhm, Durlach, 
Arembėrg, Sincere. \ 

Généraux de Cavalerie. Spada; Kollowrath, Wœlwarth, Daun, Buckow, 
Odonel, Althan. 

Feld- Marchaux- Lieutenants. : Cavriani, d’Ainfe, O Kelly, Quasco P ainé, 
Adam Bathyani, Wulfen, Lafcy, employé en qualité de Quartier-maitre General, 
Clef, Afpremont, Schallenberg, Lobkowitz, Kleinholz. 

Genéraux-Mujors. ‘Geisrugg, Herberftein, Vittelefchi, Bulow, Staremberg, 
Zigan, Cramer, Quasco le Cadets Hartenegg, Voge lang, Migazzi, Tillier, employé 
en qualite de fecond. Quartieramaitré General fous Mi de Lafty, Voghera, Bettoni, 
Gourcy, Jofeph Lobkowitz. Rehbach, Ajasafs. 

Dans les Houffars. Emeric Efterhazy. 

De Ratisbonne, le 9. Fanwier. La Charge de General-Feld-Marechal de 
P Empire, vacante par la demiflion du Comte de Seckendor f, vient d’être conférée 


unanimement au Prince Geofge Guillaume de Hele- Darmfiadt. 


